
 

 

 

Lettre des intermittents de l’emploi du Syndicat des Gilets Jaunes aux candidats 

à l’élection présidentielle de 2022  

 

 

Madame, Monsieur, vous vous êtes porté(e) candidat(e) à l’élection présidentielle pour 

théoriquement représenter les intérêts des français. 

A ce titre, comme votre programme ne fait nulle mention d’un projet pour les 2 millions 

d’intermittents de l’emploi qui représentent 10% du PIB français, nous aimerions connaître votre 

position, notamment sur la situation extrêmement dégradée des CDD du tourisme, de 

l’événementiel, de la restauration en extras, du service ponctuel. 

Tous ces métiers dont l'ADN est d'être au service de nos clients privés et institutionnels, sans limite 

de temps ou de zone géographique. 

Ainsi, nous vous demandons de répondre à ces 3 questions. par écrit : 

1. Révoquerez-vous la réforme de l’assurance chômage mise dernièrement en place et donc, le 

calcul actuel des indemnités journalières contraire au principe d'égalité inscrit dans la 

constitution (les indemnisations variant malgré des situations identiques en matière de 

salaire et temps de travail) ? 

2. Créerez-vous ou reviendrez-vous à une annexe protectrice, type annexe 4, pour ces métiers 

représentant le savoir-faire français et dont les spécificités n'ont rien à voir avec le régime 

général ? 

3. Vous prononcerez-vous pour ou contre, le malus touchant les sociétés dont l’activité impose 

l’emploi de CDD d’usage n’ayant pas vocation à devenir des CDI ? Nous restons dans 

l’attente de votre réponse sur le mail contact@syndicatgj.fr 

 

Les intermittents de l’emploi du Syndicat des Gilets Jaunes. 

 

 

   

  
 

 

LE SYNDICAT GJ   

Immeuble Actualis 2ème étage   
21 boulevard Haussmann 75009 PARIS 

http://www.syndicatgj.fr contact@syndicatgj.fr  

 

"Nous sommes démocratiques parce que chaque représentant est révocable. Nous sommes 

incorruptibles car nous ne recevons aucun financement de l’Etat et des entreprises. Nous allons 

nous rendre justice grâce à des actions auxquelles les multinationales et les institutions ne sont 

pas préparées. Nous avons retrouvé la fraternité, imposons la liberté et l’égalité" 


